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r . r x C H A M P I O N N A T S DU N O R D 
C o u p * A 

An prograrnm» de la première journée, des 
matches « retour » : _ _ 

R0UBA1X — Ste'jo Roubaisien centre Spor-
uag Club d'Abbeville 1* 1). 15, terrain d'hon
neur, rue Jouffroy. ail^r SJl. 1, S.C.A. 1. 

CALAIS. - Mac.nz Club de Calais contre Re
cta* Club de Koiibai-".. 14 h. 13. Stade Julien 
Dente Aller l!.C Roub&ix 5. B.C. Calais 0. 

TOÛRCOINIJ . — U.S. iourquennoise contre 
Ai S. Boul-->ane. 14 h. 15. rue de Gand. aller 
SÎ.S.T i U.S.B. I. „ ^. • 

AMIENS. — Amiens A.C. contre Olympique 
É p B B U n . 15 à Amiens. Aller O.L. 4, A.A.C.Z. 

Groupe B (Terrien») 
F1VES. S.C hi\e* contre C.A. Delezenne, 

14 h 15 vue des Montagnards. Aller Oelezenno 
'*, Fives' 3. _ 

TOURCOING. — A.S. Tourouin^ contre S.C 
Douai. Il h. 15 aux Orions. Aller Douai 4,Tour-
coing ? 

CAUDnY. - - S.C Caudry contra A.Arts Rou-
laalx. u h. 15 rue du Bassin des taux . Aller: 
A.A Houbâix 3, .s ç. Cmtârr •• 

RCUBMX. - PC. Je Roubaii contre S. C. 
(Tourooii,.- U h. 15, Stade Amédée Prouvost, au 
Ûattaier.'Al>r l-.C.B. 1. S.C.T. 1. 

Groupe B (Maritime} 
C A L A I S . — Club Sportif de Calais contre Stade 

Bethunci-. li li. 15. Stade Léon [lia. Aller Be-_ 
tbane 3, Calais 0. 

AURAS. — B.C. Arras contre U.S. Dunkerque-
Malo 14 h. 15, au Vélodrome. Aller Dunkcrque 
•e Arnss 1. «. - • 

'WA'Il't.N — O.S.C Boulogne contre C. S. 
WeUeD, 11 li. 15 a \V'3t?en. .Ylier Bouiofme 2, 
"RVattên 1-

DESVRCS. — /.S. Ufl De»vres rentre Stade 
Amlén. . . H h. 15 à DosiTes, aller Desvres 2, 
^Amiens 2. 

District d'Arra» 
LENS. - R . C . Lens contre Avant, Génie de 

*benay. . „ . . ,, « n 
AUCHLf t . S Vuchr-1 conlre E S de BuOy. 
B I X Y - M O N T I G N Y — Carabiniers de Billy-

ifSontlcriv contre L'uiOri Sportive w. Bruay 
NCKi'X. — U.s. de Noeux contre U.S., Droocwrt-

MlKS. 
LA COUPE DE FRANCE 

Volt! !•. calendrier du r-remier tour de la com
pétition ^e '.i Coupe de France. 

Notons que les rencontres commenceront a 
£3 b. 45. *ur le terrain du Club cité premier. 

frtymj.i iU'1 ae Paris contre VcrgezF ou Flottée. 
CA.S.G. de Paris contre c \ . Messin. 
R.C. de France oontre U.S. Tourquennotse 

{OU Stftdé BoUbftlsifctl). 
U.S. de Dunkerq.*! ou A.S.F. c. Raclng Club 

Me Rouen. 
Ofym|>ique i.llloi.s cor.lrc F.C. de Dieppe. 
F.C de Rouen contre Amiens. 
Havre \t1il<'!'> CJob contre V. C. Dilata. 
Stade Renne-'a contre S.C BasUutame. 
U.S. 'I'ourqni«iiitot8e contre <::.A Paris. 
BJC. Nimod contre Kai-iT;? <Jiin St.mïDOurg. 
A.S. o-1 Ui-iiu.., contre Stade fraii' aig 
Orvui(̂ i(7U# Marseille. <>.;itr* l-'.C Mulliouee. 
R.C. F.iscbwiller contre R.C. Roubaix tee 

match no jûtw exception nelenitmi a Met». 
Rcl St-:r <io strasUr..r„* conlra F.C. de Celte. 
A.S. Vairntiçmcy contre Rod Star riub. 
Le match Dun1wr«nie-A.S.F cjui devait ae 

Vmer dinianclic prochain ?i Paris, est remis au 
Jer d ô c m V e . au St«<i/> Buffak». 

A LEEVIN 
Onlon Rnarttva de Llé^ln 1 oontre LA Fran

çaise rk- Vendta-le-Vtai] 1, le 22, a 11 h. 45, Sta
de de Roltenoourt 

Mardi 25 1 *kemr>n». — Stade de Rollencourt. 
k 14 h. 15 U.S. de l.U.\ in 1 centre Srortlnfç Ciub 
de Paris t, 
B O X E 
IX GALA DU. CLUB DES SPORTS MODERNES 

DE BOUBAIX -
Demain, Sal!» des Kêtes. -"ue de l'Hospice, à 

Houbâix, se déroulera le programme mis sur 
pied par le Club des Sports Mod/a-nes a\~ec le 
aoncwirs de l'Amicale des Arts de Roubaix. 

En 6 rounds de 2 minute* Corveleyn 45 k.. 
élève N'erstraete contre Craux, 45 k.. de Seclin: 
Coutarr.!. 53 k. élève Verstraete contre Leclaire 
53 k.. U'Hénln-Llétard : Dewoncker. 45 k. élève 
yèrstrno'ie ODntre Pol'et, 45 k.. tTHénin-uetard. 

En dix raunds de 3 m:irjt>îs : Ltbeer, 57 k., 
Weve Verstraete contre Vanc:iuwenberghe. de 
RoobaiT : Baete. 61 k. du CS.N. contre Ma>:-
Plouvit'.r iii k.. de Seclia ; Charly Sauvage. 51 
Idke. d'Hénin-t.litaivl conlre Youn^ Oumontel, 
SI k. de MarseiHe ; Alverel, 61 k.. de Tourcoing 
contre Neys. 6* k. de Lit-ae. 

EN VDE DES EPREUVES PREOLTMPIQUES 
Demain 23 Décembre, aura lieu a Maroq-en-

Baror..!. une séance de boxe réservée unicrue-
•Mtlt aux amateurs. 

Parmi le.» hommes <rui combittront dimnn-
ehe. notons Brélivet. champion des Flandres ; 
Jtonck, Looten Lanterne, vugor etc. 

Prendre le tram } , ÎTÔ C de Lille, arrêt * St-
Bsvon. 

LE GRAND GALA DE UEVIN 
G1LLERON CONTRE COVIN 

CTest aujourd'hui samedi 22 décembre, salle 
itn Modem' Alœzar, rue de L-n=. à Liéwjn, 

Huit, m-ands combaLs : lioitaert oentre Vetrs-
ehm-»t ; GUleron contre Covin ; Louchez contre 
'AJtard : Broda contre Delanghe ; Lefebvre o.->n-
tre Butruet : Chevalier contra Dubois : Renard 
aontro Capelle ; Varompin contre MuIIer. 

C R O S S - C O U N T R Y 

LE CROSS DE • L'INTRANSIGEANT > 
SE DISPUTERA DEMAIN A LILLE 

Cette éyre.i\« aura lieu demain. L'arganisatii^.ri 
«B a ètc confiée a l'Olympique Lillois (feeotlou 
<TAtIi!ét]Sirje\ Le départ et l'arrivée auront Hou 
aor le terrain de l'Avenue de l'Hippodrome 
(Laiterie). Le départ sera donné à 15 heures 
précises. L'inscription et la distribution des dos
sards droit iink^ue 0.50 ee feront sur le terrain 
«nSme de* 13 h. 30 jusqu'à 14 h. 30. 

Nous rappelons que cetle éprouva se disputera 
•ar un paroonirs de 7 kilomMres pour les clas

ses uon ap|>elees et de 10 kilomètres pour les 
classes appelles. Lile est ouverte a tout venant, 
le premier de chaque éprsuve i>ourra participer 
au Cross de « l'Intransigeant • à Paris, te 13 
Janvier 1964. Voyant payé en uouxlems classe 
aller et retour. Eu ces do contestation, les athlè
tes devront faire la pi>-u\o de leur Ufie 

C O U R S E A P I E D 

LE GRAND PRIX DE UEVIN 
Le Grand Prix de Liévln orgalitsl par M. Ray-

iiiond S^n-'.cot. le înatiaï.i- Wca connu da 
Uoxing Cj'b L.'.'.-.incis. le 0 janvier prochain est 
d'ores et déjà assuré Je remporter un immense 
succès. 

Li's coureurs réKtonaux devront .s'employer a 
fond rxxur se c-id^fer aux places d'uonnear. 

L'éprouve se disputera sur un parcours d'en-
viion 7 kikMnèlres sur l'itinéraire suivant : 

Dupart Avenue uea Grands Bureaux rue ôc 
Lens, longer le Boulevard jusons la rue Victor 
HliffO, traverser la Place, rie Funlherbe. puis le 
l'.milfvard Jusqu'uu Cvté d'.' la llauîe-Vine, rn>; 
l-énelon, descendre ['Avenue d'.s Grands Bu
reaux el rejo'ndre le itoulov ai'd. Cet lUnéraife 
'«va ù parviourir clncf foLs. 

La course c^t ouverte à tout court-ur. sauf 
ce . \ cpji ont remporté un premier prix. Le nu-
III-JX' d'inscription sera celui du dossard. Les 
engigeraetrts fixev à 3 heurts, sow de? nisipte-
narrt re^is '•hex M. Raymond Se n root. Café des 
Sports Chemin Perdu et chez M Allcnder. chro-
nomé'reur du tî. C. fJévJnoix. Jusgu'au G janvier 
à 12 heures. La liste des prix Rétablit comme 
suit : 50, 40 30, 25 20. 15 10. 10 frnnrs. 

A T H L É T I S M E 

PADDOCK REQUALITIE 
On se rappelle qu'en juillet dernier. Paddock, 

le merveilleux sprinter américain, invil.'; a pren
dre part a diverses épreuves internationale.'-:, ré
servées aux étudiants accédant a l'invitation, 
avait traversé l'Océan. 

L'A.A.A interdit a 6<m champion de prendre 
part nu meeting. A ce moment, la presse spor
tive irien (grand bruit autour de cette inter-
•iicloii. Paddock passa av/lre et prit-le d-'-part 
dans les courses où il était spécialement enga-
rt L.V.VA., après enquête, k raya de ses ca-
dres. Cr nous apprenons que le puissant LTOU-
p»Tnent américain vient de reouallfier Paddock, 
champion dru monde de v i l ev : . qui i>ourm de 
la sorie. participer l'an proclialri aux Jeux 
OtvmPi'iufs mil «• .v . ',.p.,,,i » Paris. 

AU CONSEIL DE PREFECTURE 
DU NORD 

Dan.5 sa séance tle jeudi, le Conseil de Préfec-
tma du NorJ a iendu les arrêtés suivants : 

1. Au si.jei de 1 interprétation outre la com-
rnurio de Watùicruies el la Compoinua des Eaiix 
0-u Nord (Canalisation nouvelle), La Gonipag: le 
des L-iaux est obligée d'aiiinenter lu population 
agglomérée- de to»;..- Io5 immeubles consti-uitâ 
sur la Route Nationale N 25. 

S. Occupation loiiiporaJre par les P.T.T. d'un 
terrain situé a Haxebrouçk et annartenint aux 
cons>^rts Degroote. Les P.T.T. sont tenus de 
payer la somme (Je 50o front , j<,ar location du 
dit terrain de mars I'.»2l il mais 1022. 

L ' A F F A I R E L A N D A U 
On nous commuinqtie que : 
• On suit que le Garde des SceaAix. cédant 

•UX instances réitérées de le Ligue des Droits 
de l'Homme, vient de conotituer une Commia-
sion consultative ayant inisaiou d'étudier i'ai>-
plicatlon de 1 uriicle 20 de la IOI du 2U avril l'Jâl. 

LaTtiire Landau est — avec iafaire Goldsliy — 
de cèdes dont la commission consultative sera 
saisie eii loul premier lien. 

Sur cette affaire, Landau dont le moins qu'on 
puisse dire, c'esl que le dossier en est vide, 
absolument vide de preuves de culpabilité, la 
Li<me vient de publier une plaquette de i 0 pa
ges. Me Corcoa. avocat "à la Cour ffAppel 3e 
Paris et meinbre du Comité Central de la Ligue, 
v établit péremptoirement linnoeence du pri
sonnier de l-'resnes, condamné sans preuves a 
huit ans de travaux forcés. 

La demander a la Ligue des Droits de l'Hom
me, 10, rue de l'Université ». 

C O U R S D ' A É R O N A U T I Q U E A L I L L E 
E T A A R M E N T I È R E S 

Après entente entre le Ministère de la 
Guerre et le Sous Secrétariat d'Etat de l'Ensei
gnement technique U a été décidé iiu© des 
cours d'aéronautique, seraient prochainement 
organisés a l'école des Arts et Métiers, Boule
vard Louis XIV. à Lille et à l'école Nationale 
professionnelle d'Armentières. 

Ces établissements auront à leur disposition 
tout le matériel nfcteasalrç. avions, stand 
d'essai, moteur, outillage. 

L'ciiouigneinent sera théorique et. pratique. 
Les cours porteront sur la théorie de l'avion, 
des moteurs à explosion et à ta technologie 
spéciale de l'aviation et seront conjugués avec 
les travaux pratiques dirigés par un instruc
teur breveté mécanicien. Ils s'adresseront aux 
élèves des écoles profesMonnnelles et aux 
ouvriers de l'industrie âgés de 20 ans, dési
reux de recevoir une affectation spéciale au 
moment de leur incorporation. 

En fin d'année, les jeunes gens qui auront 
suivi les cours seront examines par une 
Cominissiun militaire et tous ceux qui auront 
«satisfait aux examens ecront incorporés dans 
l'aviation. 

La date d'ouverture de ces cours et l'ho
raire seront portés ultérieurement à la con
naissance, des intéressés. Les demandes d'ins
cription peuvent être adressceo des à présent 
aux directeurs des écoles précitées. 

GROS L O T S 
VILLE D E PARIS 1910 3 % 

Le numéro 12.502 est remboursable par 200.0<i0 
rraacs. Le numéro 542.DflS est remboursable par 
pi.OOo francs. 

Gloria est 
Homogénéisé 
Le lait concentré Gloria 
convient aux estomacs les 
plus délicats, grâce à sa par-
îaite homogénéisation. Cette 
opération qui divise les glo
bules graisseux, les empêche 
de se coaguler dans 1 esto
mac, ce qui les rend essen
tiellement ass imi lab les . 
Grâce aussi à sa stérilisation, 
Gloria constitue un aliment 
pur et sain, très nourrissant 
et cependant toujours tria 
bien toléré. C'est ce qui lui 
a valu la faveur de l'élite du 
corps médical. En boissons 
et pour la cuisine, addi
tionnez Gloria d'un Yolume 
d'eau un peu supérieur au 
sien. 

S T * . A U X . ÉTAaLissBiourrs P œ w x t x . $ . A , 
IO, Bd Malesherbes, Paris. Elysées 4 4 - t j . 

Gloria 
Le tait 
parfait 

Btifuttls rcufi ,t iUncttt i 

La Société de Musique de Tournai annonce 
pour le 3 février proeïlain, l'exécution de • l'Or-
féo » de MonteverdJ (1567-1*143) et le « Magnifi
cat > de J.-S. Bach, avec le concours de (rimes 
Englober! et Massenet. des grand» concerts de 
Paris, et de MM. Cb. Panrérs, de l'Opéra Co
mique et Lucien Verroust, des concerts Colonne. 

Le 26 avril : « La Passion >, de J.-S. Bac*. 

Avis aux Sinistré» 
Les sinistrés qui désirent exécuter des tra

vaux en 1924 sdnt invités à s'inscrire aux Coopé
ratives, 4L rue de l'Hôpital Militaire, â Lille-, 
avant le 31 décembre prochain. 

Passé cette date, le programme des travaux 
sera arrêté pour Tannée et il ne pourra êtro 
donné aucune assurance a de nouveaux arri
vants en ce qui concerne les paiements à faire 
a leurs entrepreneurs au cours de l'exercice. 

TOUR EIFFEL. — M. — lft h. 10, avec le con
cours du Mme Alfred Wydd ; Mlle Marguerite 
Doiâiau ; Mmo Suzanne Dropsy : M. Marcel 
Kervvetfu. violoniale ;~M. Alfred wydd ; M. 
Eltenna Roycr : Sonate en sol majeur, de Kc-
clés-Salmoû, M. lierwegh ; Trot» chanta lyri
ques, d'après un poète persan, M E. noyer : 
a) S•jlitude ; b) I.C3 regrets du printemps ; c) La 
mort, Mlle M. Babalan ; Prélude et allegro do 
iMcnani-KrcUlcT, M. Marcel Herwcgh ; Pastou
relle, poésie d» Mme Henriette Hervé, d'après 
deux adaptations musicales différentes, par Al
fred Wydd, intarprétée par Mme A. VV'vdd ; 
Silicienue et Tlgaudon. de Francqucur ; 'Tam
bourin chinois, de Krelsler, M. Marcel Hcrwegh. 

RADIOLA. — 22. - - 12 h. 30. cours Masque!;«r 
des cotons du Havre, Lherpool et Alexandrie ; 
lutjunalions générales ; Cours Martin des calés; 
Clii-onicnie, par l'orofteslre tzigane Radlola. — 
ir. h. 30, informations générales — 16 h. 44, 
radio-concert commente, avec le concours das 
solistes Radlola rt de Mme Olivaux. — ÎO h. 30, 
informations ; Radio-cftron-que auto, àéro et 
sports. — SI heures, exécution fragmentaire 
ries deuxième et troisième actes de - f/Ombrô », 
de Flotow, aveo le concours de Mlle Poirson 
dans le r61e de Mme Abeille : Mlle Gatineau 
dans le rôle de alarme ; M. Drue* dans le réle 
de Fabrice : I l Abondance dans le rOle du doc
teur A. Mirouet. 

•3COLE DES P. T. T. — » . - 20 h. 45. cause
rie par le fonctionnement pratique des services 
postaux télégraphique» et téléphonique» : La 
caiàsa nationale postule d'épargne. — A t t heu
res, transmission de 'a première séance donm 0 
a la selle Gaveau, par le quatuor mixte • Mlle 
Gabriellc Pelletier, violoniste, premier prix d't>x-
rellenoe du Conservatoire nat'onat : Mlle Mid.... 
leine Guy, violoniste, premier prix du Conser
vatoire national ; M. Etienne Paequier. 

Tens les seirs, à partir de 18 heures lé , 
audition publique et gratuite dans le Hait du 
RÉVEIL D U N O R D , 1M bis, rne de Paris, 

Lille. 

Bulletin économique 
PARUS (Halles Centrales , 20. — l H l i l l -

Bcenfs quartier derrière, 4 a ii.HU; ((uartier Uc-
vant, 3 a 4.50, aloyau, 5 à 'J.50; euUoes, > a 
6.0U; veau extra Iro qualité, 9 ù. 10.2O: 2e qua
lité. 8.20 a 9.10; 3i qualité, 0 a tUO; gigots, s 
(1 13.00; carrés paré.s, TSû à ÎS.OO: porca en
tiers ou dimis. Ire manque; '̂o mau(]uo ; lilcrts, 
7.50 ii 10 uo ; jambon, 7 à 9.00. 

Btmrret. — Centrifuge Normandie, 15.80 a 
17.10: Bretagne. 15.00 U 10.50; Charente et Poi
tou, 13.00 à 17. i o ; marchands Normandie, 12 a 
10.80: Bretagne, 12 a 10.20; bourre salé ou ton
du. 13 à 11.50. 

(Cul*. — Normandie extra. 7.00 à H.C0 : choix 
manque ; Bretagne clioix, 6.10 a 7.5*0 ; autres, 
5.5o ft «.00: conserve, 4 a 5.90; étrangers Eu
rope centrale, 4.80 h 7.50. 

Fromages. — Camembert Normandie, l.SO a 
3 00: divers, 080 a 180; Lisieux boîtes, 1.50 a 
4.'.W. Pont-Lévêque, 1.50 a 3.25. 

Volailles — Canards rouennais. 20 a23.iv> : 
nantais.-17 à 22.00; fermes, 8 a 10.**: poulets 
morts nantais, I l 4 13.85 ; .poules Bretagne, 8 
à 11.00. 

ftA VILLETTE, 2t. — Marché ame veaux. — 
On cote : au kilo (viande nette) : Ire qualité, 
10.00: 2e qualité, 9.00: 3e qualité, 6.80 ; prix ex-
trêmea, 5.30 à 11.00. — Au kflo (potda vil) : ire 
qualité, 6.00- 2e qualité, 5.40; 3e qualité, 3.74; 
ptix extrêmes, 8.91 a 6.80. 

Tendance bonne. • 
LB HAVRE. 21. — Coté* — Décembre. 890.» ; 

janvier. 287.50; février, 280.75: mars, 266; avril, 
SCS: mat, 252; Juin. 26*.75; juillet, kti.50; 
juillet. 241.50 ; août, 239 : septembre 239.50 ; oc
tobre, 223 25; novembre, 22t>.25. 

Tendance calme. — Ventes, 4.500 sacs. 

*a<^*<^»**%*Ma«aa^»aa»aaav»a 

'«•AXasaSt. RIRE «t rAIRE RIRE 
»»m« OAitMSMr >.)ntti uaivtn 

-i-*me»i»ir-.a».»--t.-ïHai.i.?»n "o-
*fl7«.,!.,i*,Jlr*1 » a o u v n , * L a u M 
• <7»v p*fm Avtii fraturet romijucrt 

. os «vol mut nés MOIS 
rarr«9j'hv«ique.xma«^menr« d*toxtU9 
9ortc*. U Hypnotisme *\* p. rt- f<i~ tou. 
Propoogais. Art dx plaire M..; . t u , m , 

POU* AfPREVnkC SEVI. TOUTÏS L.KS D A » | S . 
îîî.r,îî^'.a l"'.'"'• truamjoimém mamide t» ro.ti.r». Ucrendra 
t H I U M t p f U l o i . 8«cr*«r«n«po»niono(ir.m*Uor«r. HecrtU 
A*'0MBK.CbanMn«»*M0nolo|ruMTta«.ttre».Z4*ralrl«Bne«**Le 
*»o*rdè,n:MMrmo*Hm,FkHt. mmta.HurmrindV,»»! 
TR A vkSTis, COTILLON, 1" AHURIS UK F S T Ï . R.C. P»ri» 3837 

M A R C H E S D E LA R E G I O N 
Beurre. — A Casse!, 15.50 a 17.00; * Wor-

mUoudt,15 a 16.00 • A Auchel, lii.50 a 17.00 ; à 
L-> Cattau. 18.00. 

( t u / s — A Cassel, 25,00 tes 86 : a Wormhoudt, 
25.50 a 2fj.ôu: u AUChel, 25 a 27.00; A Le La~ 
Itau, 1.00 pièce. 

Pommes do terre. — A Auche!, 0.50 & 0.60 le 
kilo: à Le Cateau, 0.60. 

VotaMet. — Poulets : a Wormhoudt, 85 à 
30.4» la couple: à Auchel, 85 a 26.00; t. Le Ca
teau, 13 â 18.00 la pièce. 

ARRAS, 20.— hfarcké aux veaux et aux porc* 
(iras. — o a avait amcoié 47 veaux vendus de 
4.00 A 6.0t. Vente active. — On avait amené 
l porc vendu 0.^0. Le tout au kilo vivant. 

ATRE-SLR-LA-LYS, £0. — Marché aux ee»-
flaux. — 86 petits v*»ux, S5 à 210 fr. — 146 porcs 
gias , G à b.2ô. — 217 veaux gras, 5 a 6.00. 

BERGUES, 20. — Marcht aux bestiaux. — 
It veaux- vendus an prix do 4.50 à 5.75 le Lilo. 
poids YJf. 

BOURSE DE PARIS 0 0 2i DSCEMBRE 

M A R C H E S D E S C O T O N S 
LE HAVne, 21. — cic-ture. — Tendance sou

tenue: rentes. 2-îijO toiles. — Décumt>re, 853; 
Janvier. S5'J : février. S59 • mars, 860; avril 85*; 
mai 837: luM, 851; juilelt, 807; août, B19; tcp. 
lombre, 7̂ 4 ; octobre, 705 : novembre, 7'J2. 

UVERPOOL, 81. — Clôture. — Décembre, 
2028: janvier, 2080: février 2023; mars, a n » ; 
avril. 2009; mal, 2004: juin'. 1W5 • JulU-t. 1953; 
acût, 1839 septembre, 1710; octobre l ,6156 • no
vembre. IGuO. 

NEW-YORK. 81. — Clôture. — Janvier 3498 • 
mars, 3527 ; mai, 3540 ; juillet, 3136. 

Les mystères du change 
100 francs fronçai» = 30 francs laisses 

L'n.v marchandise sui^e de 1n0 francs o Me 
?.:*> francs français, qu'on l'acûête en Suisse 
ou en I-'rancc. Ô:-, l i fabri-atlon français-; van'. 
la fabrication suisse et. coûte 50 % moins cher 
a qualité égalé. 

En particulier, l'horlogerie françai*» soulient. 
victorieusement la conipnrais->n 'avec l'horie-
gerie 6uis.-c. comme vient do le prouver le 
concours international do réglage organise à 
l'Observatoiro do Neufchàtel (Suisse!. 

II convient de rappeler que les ciiron^mètres 
Lip sor;'- fabriqués dans la plus, importante ma
nufacture française de montres de précision et 
sont vendus par tous les bons horlogers. 

MM 

B»ntt« FranvatMf 

3 % perpétuel., 
il "ô amorussab 
3 i % amortis . . 
i % 1915-10 
4 % 1017 
4 % 1918 
5 •>., 1920 
6 % 1920 
Bons B % l'J22.. 

» 1923.. 
Crédit National I 

1919 

.Le rnarebé a ouvert dans d excellentes JASPO-
sitiona, sui'tr.L' en banqve ou Lonurei a rw-
seigné de« cours en-tkau»«e Au parquet, la ten-
uarie.. savérail ires terme -. .. .... uusses et Ifc» 
valeurs de r.avi.-'aliori, s;risi quo --̂ r les ,-.•-
tiens u.- nos grandes maigre oue> 
qnea réliisaUons en fin de séance, ia clûtuie 
s fc-fwctuait s iy ica doux, marenéa, 

Les . || un ,.. . 
73 1/2 et le dollar à 19.45, 

ra - . -j. uvroà 
l>es rentes françaises sont iesme^, le 1 % i 

52.05. tu 5 % 1915-18 a O?..^. U; 4 % l'.itï j . io.o-;. 
IJ 4 % i'JlS à 55.70, le 5 %. 1020 a ê3.50 t ; : o C . 
à 80.75 

Los é t ions de nos :;r:-i: dés banques tout trt -. 
fermes, la Banque d- Pari-, s'est avancée n 
1550. le Crédit Lyonnais a HS0 ci rLnlon Pa-
risienn.; a V'71. 

Les fonds russes son!, en oLuiifaon.. lé Conso
lidé s est avaji_é a ~6 iiaiico. ua JSOO du l'iatine 
i 8oO. 

Les fonds et reloues ottomans sont calmes, io 
Turc Unilic S 55.50 et le 5 % à 33.90. 

Les fonis et vafcsara nessaaeaa ent consotia* 
lé'.u- reprise d'hier. 

l\\i de changements sur les valeurs de sucre, 
la SHV reste à 3.106 et les Sucreries d'Li-yptn 
à 1532. 

Los valoufrs de eur) re son! termes hausse au 
Rio à 2.̂ 92 et du Boléo u 019. 

LliNFOK.MAiEUR FINANCIEH. 

O N PEUT GAGNER 

• 15 
Fi "••3criv*"t UN MILLION 

H É f l l l l une oblitfNtion C R É D I T N A T I O N A L 
->«y«biee-t 24 rjooeo. çoni'jrit,em -nt a ij loi du • jxa 
1900. Des le prenver versement on devient propriétaire 
<Jrt titre coTime s'il :ta:t p«vê compUrr et fom a 
droit à ta totalité Ja lat gannë. 

Tout l-trc non caffnstat -et r-niboorsé à 5 0 9 frmaoa 
Les Obligations CREDIT NATIONAL i 92fl offrent 

B tirstre* p«x « i «t vin«t otiUiona da Lo*s : 
A CHAQUE TIRAGE s 

1 Lot de 5 0 0 . O O O | s Lœs de " 5 0 . 0 0 0 

PROCHAIN TIRAfiE : 2 JANVIER 
I* psfetiHMit dru lot» rût i*r ntl par une anmxlte Ins

crite au ru.lget d< VSkmt. 
Le nonthro «le-x titres «tant limite, envoyés da sotte 

ad esse très KaRsM rt complète avec 1"* versemeat de 
1 9 francs) T» manut po-te â 
rOFFItE K C EST K l «ItUIÎ k LOTS S . r n Urfth.PiMI 

Bourse de Lille du 21 Décembre 1 9 2 3 

e L'IMPOT D E G U E R R E 
Léon Escoffier, député du Nord, a demandé à 

M. le Ministre des Finances à combien se mon
tent les sonuncs que le li-ésur a perçues au titre 
de. l'impôt exceptionnel de guerre en 1922-1921 ; 

Ce qu'il reste a percevoir du chef de cet impôt; 
Le moulant approximatif des coles irrécou

vrables ; 
Le nomtire. des affaires pendantes devant la 

Commission supérieure ; 
„ l.o montant approximatif des cotes contestées. 

P O U R L'ENVOI .-S CARTES 
DE VISITE 

Paris, 20 — L'administration des postes 
rappelle les tarifs applicables aux envois de 
Cartes de visite dans le régime intérieur et 
franco-colonial : carte de visite, sous bande 
ou sous enveloppe ouverte, sans aucun mot 
de correspondance, 0,05 centimes; carte de 
visite, *oiis bande ou sous enveloppe ouverte, 
avec CHU] mots quelconques, 0,15 centimes; 
carte de visite, avec plus de cinq mote, quel 
que syit le. mode d'envoi, 0,25 centimes. 

SOCIETE DE MUSIQUE DE TOURNAI 
Concert du 16 décembre 1923 

Lu Iule eoneéit de la Société de Musique do 
Tournai, donne le 16 décembre, fut dirigé par 
M. Léon Dubois, leminent directeur du Conser
vatoire Royal de Bruxelles. 

On exeeutu Buis œuvres de ce maître belge, 
notaiiiuiiiit le deuxième acte d'Edénie, drame 
lyrique en quatre actes, paroles de Camille Le-
moanier et l'Aveugle-Né. 

Orchestre, chœurs et soliste* furent a la hau
teur de leur tOche. 

Albi 
. Part 

Aniehe 
Anzin 
Bethune 

» 10». . . 
Blanzy 
Bruay 

» 10» 
Carvin 
Ch Bouloinn... 
Clarenee 
Courrières 
Crespin 
Douchy 
Bourges 
Escarpelle 
Ferfay 
Flines 
Frankenholz . . . 
Gouy-Servins.. 
Lens 

» 10» 
Liévin 

» c. de 30 act 
Ligny 
Maries 70 % 
Nord d'Alais . . . 
Ostricourt 
Thivencel les . . . 
Vendln 
Vicoigne 

* 10«.... 
Vimv 
Dt F rankcnho lz 

C. P r 1 " C 

900 . 
S370 . 
1228 . . 
1210 . 
2020 . 

283 50 
178U . 
2757 . 

280 . 
1081 . . 

Ifei . . 
41H 5U 
6i6 
280 . . 

1380 . . 
700 . . 

1615 . . 
537 . . 
M .. 

6iii . 
e;o .. 
433 
220 . . 
205 . 

88)5 .. 
1420 . . 
4W .. 
9i 50 

915 . . 
335 . . 
232 .. 
898 50 
3l- ' 
3ej 

J113 

usa 
un 
291(1 

288 74 
1780 
279 

291 
1077 

îis 
Oit 50 
290 . 

1350 
70S . 

1627 . 
510 . 

37 . 
0CJ . . 

93 5e 
018 
334 75 
230 . 
ff-Ji . . 

310 '.'. 

Pétroles Pr. 1 " C. 

fl^' • Blanc-Misseron 
Aciéries Fran.e 

» P;u-t 
» T/Ogwy. 
» Nord 

Sambr-et-Meuse 
Cli. de France. 
NicaLse 

» Part 
Forg. mar. anc. 

» » nouv.. 
EtaWiss. Call. . . 
Denaio-. \ i izin. . 
Escaut Capital. 

260 . . 250 EscautJouiss 
Etablis*. Arbcl. 

«05 . 391 . Fivés-Lib'é! 
881 . . 980 . . Nord et E 
226 . . 213 . . Mat. Fr. Belge. 

Le marciié est plus calme mais les réalisa
tions s'absorbent très facilement et n'influen
cent nullement las cours. Au contraire, on re
marque une grande fermeté sur une grande 
partie des valeurs. Le marché assainit, il semble 
que l'on puisse voir une nouvelle, étape de 
fermeté. 

Bordenl 
» P.-iri 

Bustenari 
Iiabrowa Cap. . 
Estera 

Petra'es 

Fin. Pétroles . . . 
Fr. Polonaise . . 
Grabownika . 
Ind. Po logne . . . 
Karpattoes 
Lille-Bonn. ord. 

» » pri r. 
Mllano 
Monte-Carlo 
Ornn. Pet Nord 
Pecholbronn.. . 
Polana 
Potok 
Pét. Premier . . . 
Raff. Pét. Nord. 
Renasterôa 

» Part. 
Silva P l a n a . . . . 
Wankowa 
Zagorz Métallurgiques 

C.' Pr | l a C 

618 . . 
750 . . 
315 .. 
588 . . 

1934- . . 
1CJD .. 
250 .. 
342 . . 
635 .. 
740 . . 
144 50 
810 ;. 
359 . . 
« 9 . . 
5o5 . . 
390 . . 
21 i 23 

1120 . 
200 . . 

333 . 
57'j 

!3ui ., 

25t ; 
3.5') 
C30 . 

670 
/5ô 

l iai 

ii'jï 
ss 

1075 

2011 . 

SNi . 
0 7 . 

rss . 
1170 . 

2*âL 

621 
2606 
33» 

1153 

MétaUmfiqoe» \c. Pr. !«• C 

Senolle Maub.. 1933 . 
Mat. Transports! 265 . . 
Delatt. Frouard 4200 . . 

1932 
6̂f 

Vaiears diverses 
Compt. Linler. . 

» nouv 
Etabl. Assena . . 
Cot. St-Quentin 
Tiberghicn 

» Part 
FilaU»«du Nord. 
Kurumanriex-d 
Tu il. l ieauvais. 
Verrerie 

' » Par ; 
Gl. verres sp . .. 
GL Ariicbe i ib . . 

n. Iib 
Cim1» Haub 
Cim1» Français. 
cim1» Boulonn. 
El. >".G. du Ne. 
Energ EI.N.-Fr. 
Fil. Filet de F'r. 
Banq. Ci1" du No 

» act. Ixb. 
» - o n Iib.. 

Bons du Trésor. 
Boue du TV (2») 
Obi. Houillères. 

(2«) 
Oblig. l.">ns 
Obi. D* Nord b '.; 
Cr. Nat. ÎM* 

» l'>2n... 
» 1921 
» 1022 
» 19S3 i2« 
» 1KÏ 
» 1923 es

tai . 
HJM • 
428 . . 
465 . . 
47u . . 
474 . , 
480 '.' 

Derniers cours, : Part Albi 2150 ; Bétaaoe 2915; 
Coarriéres t>»2 ; Maries 410.50 ; Gup. Dabrovva 
981 ; Part 12il'J ; Financière 4M ; Franco Polo, 
622 ; Part 1620 ; KarpoUies 57t ; Ooinrum 037 ; 
Potok c i i ; Part Premier 2-43 ; Sulva 211 ; D«nain 
2S39 ; Arbel 812 ; Fives 8S3Û ; Kublmann 756. 

13«o 
117 j 

4919 
31U3 

4yÔ 
3813 
7&0 
111 
• l ' i 

17:. 
49;; 
4S0 
478 

1336 

1470 
730 

4315 

744 

916 
î iU3 

b!5 

L E C H A N G E 
Paris, 21 — Gôtire. — Sur Londres, 84.:»»: 

Londres e-heques. 8-1.65: New York, 19.45; Bei-
l-ique, 88.00- Uulîane, 14.00. Danemark, 347.JI., 

253 50; Hollande 737 25; Hungr.e.O.lO; 
Italie, H.1S; N rvége, 289.UU; Portugal 65.UO; 
Prague, 37 10; Roumanie 10.05; Suéde, 511.75 
Sai^st-, 33)M ; \ ienne, 23.50. 

—— 

Appliquez sans retard à votre 

H L R N I E 
un des nouveaux Appareil" brrvetes de 

A . e W i i a V E J R 1 E 
conçus et établi- • :i!:*reiTient dana_ies> EtahthM». 
metita A. CL.WEHIE, qui s<̂ nt reconnus pat 
tous comme h-s plus modernes, les pins seîeu-
ti'iipies et les plus considérables du monde en
tier. 

Vous obtiendrez aussitôt, sans douleur el sans 
Oeoe, COVrENTION 4.BSOLIE. KEDICTION 
PRO<.RESSIVE, allant jusqu'à la DISPVRITION 
TOTALE. 

Les merveilleux Appareils de A. CLAVERIK. 
essentiellement 9erii»ix el soienliiiques, recom
mandes par tt.Oue Docteurs-Médecins, adopté» 
par quatre millions (i.IJOO.Ontl) de oer-onne», 
sont te dernier mot de l'Art herniaire. 

Li repiit.'iiiiin mondiale dt» Etablissement* 
A. 1X.AVEIUL est fondée sur quarante années 
de travaux, d inventions et de succès ininterrom
pus, et non pas sur des réclames tapageuses et 
ou truneières. 

Quand on s'adresse aux EtabBssetnents A. 
tXWERIE, en s'adresse a une < Maison de 
confiance » 

Si voti" souffrez de Hernie, Déplacements tfor-
gani'-. obésit.-. Variera, etc.. ne mamiuez donc 
pas d'aller voir l'Emincnt Spécialiste des Etablis
sements A. C1AVEIUE. qui recevra de 9 h. a 
i h. dans les villes suivantes en prodifniant gra
cieusement a toutes les personnes qui lui fe
ront visite les bons et lov.iix conseils de sa 
hau!e compétence professionnelle, 
LILLE, samedi 22 o» dimanche 23 décembre, hr>t. 

Moderne, 7, rue Parvis SI Maïahie. 
Aire-snr-la-l.vs. vermredi t janvier, h. d'Angiei. 
St-<)mer, Samedi 5 ianv., hdtel du Commerce. 
Lens, mardi ï<. n. de- la Paix, face ïa gare. 
Arras, ;euoi tO tanv., hôte du Commerce. 

Ceintures perfectionnées 
contre les \lfe<tions o> la matrif» et d<~ l'esté» 
inac. Rein mobile. Ptôse abdominale. ObesîV-
cUz., 3»s plu» efficaces, les plus légères, les. p1-':* 
agréableji a rorter. 

MODELES NOUVEAUX ET EXCLESIFS de» 
Etablissements A. CL\tLRIE. 234. Caubg St-
Martin, PARIS. 

l»e»^stre du Conicnaroe. 35.598. 

^^rT^y- - Imprimerie du Meoeti da non 
180 Dis, rue de Paris, aiua. 

t o aérant - Emile l iHSt. 
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L'HOMME PE lf\ NUIT 
t v 
rj 

Grand Roman d'Amour et d'Aventures 
Par G A S T O N L E R O U X 

D E U X I E M E P A R T I E , 

L'amour et la mort 
— Ah ! vous voyez D i a n a î demanda, 

P o l d , tout à fait intéreeaé. Est-elle tou
jours auss i belle ? 

Maintenant , Pold e t l 'homme de la nuit 
ae promenaient d a n s la c a m p a g n e , cô te à, 
edte, c o m m e de vieux amis . 

— Elle est p l u s belle encore ! 
— Elle vous a dit du m a l de moi, n'est-

e» pas , m o n s i e u r ? 
— Mais p a s l e m o i n s d u inonde. Elle 

m u o garde, an contraire , u n c h a r m a n t 
souvenir , et elle m'a raconté votre auda
c ieuse «ntreprtee? evec presque de la joie. 

— Ah ! puifcsiez-vous diro vrai , m o n 
s i e u r '. Jo serais tout prêt â la rccomuieu-
eer. 

— Vraiment ? 
— Je voue le dis-
— Eb bien, et Mme Martinet î 
— Puisqu' i l n'y a p lus r ien à v o u s ca

cher , sncîicz donc oru'e'te es t embêtante 
c o m m e tout ! 

— Ces bourgeo i se s eont b ien désagréa
bles . 

— A «u4 ra ditea-v«ua Î J e a e J a sevaav 

xai do m a vie. . . Mais , dites-moi, c o m m e n t 
s e fait-il que Diane , qui m'avai t si rude
m e n t c h a s s é de chez el le la s econde fois 
q u e j'y vins , comment s e fait-il qu'el le a i t 
a ins i c h a n c e de ton 't 

— Oli ! c'est bien s i m p l e I 
— Maifi encore î . . . 
— A ce moment , e l le a imai t le prince 

Afjra ; aujourd'hui , ei lo e n est lasse déjà. 
Vous savez qu'on ne peut compter t>ur des 
sent iments bien s u i v i s de la part de c e s 
dames . 

— J'en s a i s quelque chose . . . 
— Eh bien, e l le n o porte p lus l e prince 

Afçra dans sou cœur, et je crois bien qu'i l 
y a là une place à prendre. 

— AU : n e n t i e u r .' m o n s i e u r 1 v o u s m e 
parlez c o m m e un verilab'.o M u i 

— Vous savez q u e je t>uls ce lu i de votro 
pare, et il lue plait d'être le votre. 

— Et le pr ince ? 
— Bah ! i l a autre c h o s e à faire q u e 

d'être ja loux I 
— AIJ I mons ieur 1 m o n s i e u r ! Je vou

dra i s la revoir. . . 
— C'est bien la chose la p lus facile du 

monde . 
— Dites, mons ieur , d i tes ! Je su i s s u r des 

charbons ardent» 1 • • 

— Demain , el le ae montre sur la s c è n e 
des Fol ies , d a n s uno nouvelle, créat ion. 
Tout P a r i s sera là. 

Boni cria, joyeux : 
— Et m o i auss i , j 'y serai !... Au premier 

ran« ! 
— Non point I n o n point I j e u n e hom

me. Au dernier '.... 11 n e faut paa l a com
promettre. . . Et pu i s qu i v o u s dit qu'il n'y 
aurait point d'amis de votre père d a n s la 
sal le , o u m ê m e votre père lui-même, q u i 
est en ce moment a P a r i s '.'..• Il faut vous 
d i s s imuler : c'est p lus sage . 

— Monsieur, jo su ivra i vos consei l» . 
— Si v o u s suivez m e s conse i l s , j eune 

h o m m e , v o u s n e vous e n repentirez point , 
e t peut-être v o u s conduirai - je sa luer D i a n e 
dans s a lofre... 

— Vous , v o u s tariez ce la T 
— Mais oui. 
— Ab ! tenez, mons ieur , o n vous a ap

pelé i Homme de la nu i t ! Moi, je v o u s 
uonuuc l 'Ange clos ténèbres 1 

Mais Arnoldson d i spara i s sa i t déjà d a n s 
l'ombre. 

— A demain , a u x Fol ie» 1 jeta-t-il en 
core à Pold . 

— A d e m a i n 1 s'écria Pold . et vhre l 'a
m o u r 1 

Sur ces mots , il s'en fut se coucher. 

IX 

OU LE LECTEUR COMMENCERA A VOIR 
CLAIR D A N S CETTE T E N E B R E U S E 
A F F A U t E . 

Arnoldson, qui n'en était paâ à, u n m e n -
sonp;c près, avait donc dit à Pold, rions u n 
but q u e l'on comprendra bientôt, q u e 
Diane n'nimait p lus le prince Agra. 

C'était bien la chose la p lus fausse du 
m o n d e , et, depuis u n m o i s env iron q u e 
Diane a v a i t juré obé i s sance au pr ince , sjjSjj 

a m o u r avai t atte int le» extrêmes l imites 
de la p lus violente pass ion . 

Et. cependant , lo prince, s'il s 'était mon
tré chez Diane e t avec D iane à p lus ieurs 
reprises , l e prince n'était point eon a m a n t ! 

S o n pouvoir s u r cette f emme était tel 
qu'il ava i t pu se refuser ei l ongtemps s a n s 
avoir à craindre u n e révolte f ina le qu i 
l'eût dél iée de lui . 

Sa générosité , mieux que cela. "- s a toile 
somptuos i t é t ena i t Diane e n haleine. En
fin, à cet te heure, tout P a r i s parla i t du 
pa la i s g r a n d i o s e que l e prince fa isa i t éle
ver avenue du Bois-de-Boulogne à ce l le que 
tous croya ient s a maltresse . 

Une a n n é e d'ouvriers y travai l la i t nu i t e t 
Jour. 

— P a t i e n c e 1 disait- i l à Diane, pat ien
ce 1 Je veux crue n o u s a y o n s là, une de
meure digne de n o s amours . . . 

E t q u a n d Diane éta i t trop lasse , trop fa
t iguée d'attendre e t qu'e l le n e pouvai t 
s 'empècher do lui dire son supplice , en le 
pr iant avec des l armes d'y mettre f in , 
Agra d isa i t : 

— J'ai fa i t u n vceur, Diane . Je poursu is 
u n e oeuvre, une g r a n d e oeuvre d e répara
t i o n e t de justice. N o u s n e serons point 
l'un à l'autre a v a n t qu'el le n e so i t accom
pl ie . . . . 

— Et vous m'y avez associée , disait-elle, 
trè3 «rave. Certes, j 'obéis en aveugle ; je 
no suis où. jC*JjSié. j ' ignuie la î a i sun de m e s 
actes . . . Ce doit ê tre bien terrible, ce q u e 
vous avez entrepria, prince Agra, bien ter-
TiMe, si l'en juge par ce q u e i« vols . 

— Quo voyez-voos î 
— j e vois Lawrence... 
— Certes, dit-Il, d'une parole Rlocée, j e 

s u i s content de voue, Diane. . . e t vous avez 

I rait de Lawrence un© misérable chose . . . 
— S i misérable 1 insista-t-eUe. S i misé 

rable ! A h 1 s i voua saviez t 

— U faudra montrer cela à Arnoldson, 
f it Agra. 

— Ûuoi donc î 
— Mais la misère de cet h o m m e . . 
— Et pourquoi à Arnoldeon ? 
— Parce qu'il a ime ce s e n r o de specta

cle, m a d a m e , et q u e tout ce qui m'inté
resse le touché . 

—- Prince , dites à Arnoldson d'être d a n s 
m a losre, le eoir de la première aux Fo
l ies , à dix heures. Vraiment, fit-elle avec 
un sourire lamentable , s'il se réjouit de la 
soulfrance des hommes , U pas sera quel
ques m i n u t e s divines. . . 

Car e l le ava i t su iv i férocement le pro
g r a m m e que lui ava i t inspiré Agra. L a w 
rence n'était p lus qu'un pauvre être à s e s 
pieds. El le fut s a n s pitié, e t tout c e qu'une 
femme peut avo ir e n elle o u i m a g i n e r d'ar
tifices, de mensonge , d'Impudeur e t de co
quetterie, elle e n usa avec une sc ience Infi
nie du c œ u r des h o m m e s e t de ses faibles
ses , de ses fatales défai l lances , tour à tour 
ee donnant , puis s e reprenant a u m o m e n t 
où on al lait la prendre, où le malheureux 
eepérai t qu'i l allait enf in réal iser le rêve 
d e s a chair , ee fa i sant dés irer d 'une fu
rieuse ardeur et f ermant s a porte souda in , 
a lors qu'el le venait 4 pe ine de l en tr 'ouvr i r . 

Et lo malheureux pleurait de rage, râlait 
d'amour, parlait de tuerie e t do suicide. 
Mal il no tuuit ni ne se suicidait , et e e s o u 
mettait , nu contraire, e t so ruinai t en ca
deaux inut i les . 

Car il crut que cette f emme se donnerai t 
à lui pour de l'argent, et il compromit sé
r ieusement «a fortune, cel le de s a femme 
et de s e s enfants . 

Arnoldaon n'avait «rue trop dit la vérité 
à la mnll ieureuse Adrienne. 

Ce jeu n e cessa i ! pas . P l u e les j o u i s s'é
coulaient et p lus Diane «?e montrai t cruelle . 
Elle ag i s sa i t m a i n t e n a n t n o n seu lement 

> joex o b é i s s a n c e à Agra, m a i s p â t ha ine de 

Lawrence . Elle lui ava i t une inimité mor
telle de ce qui s'était placé entre elle et 
Agra et le cons idérai t c o m m e la cause du 
retard que le prince metta i t à leur bon
heur. 

N o u s voici donc le soir ae cette représen
tat ion a u x ' F o l i e s où Diane, ojui avait iou-
jours l 'amour de la t-cé-ne et qui D av_:t pti 
va incre s e s inst incts de cabot inage , allait 
s'exhiber dans la danse du teu. 

Le Tout-Par is des premières était . i, 11. 
des loîres avaient été louée.-, fort, cher par 
des a m i s de Diane qui voulaient lai faire 
un tr iomphe. -

Une avant-scène avait été rc'-onuo pour 
le prince Agra, m a i s ce'.'o £vant-.~:ene. 
restait vide. 

Il é tai t dix heures du soir, et Diane s« 
trouvait dans sa loge. Elle s'était livrée à, 
la caméris te et procédait aux premiers dé
t a i l s de s a .oilette do scène quand on frap
pa ù la uorte. 

— Qui es t là ? cria Diane sane se retour
ner. 

— Arnoldson-
— Allez ouvrir, Jonhy. 

Jeun y ouvrit à Arnoldson. Celui-ci v int 
sa luer Diane, qui. s a n s lui dire un mot 
do bienvenue, lui dés igna , a u f i n d de la. 
toRe, nue tenture qui re'toaiba,t sur une. 
petite porta communiquant avec une Borte 
de cabinet de débarras.' 

Arnoldson aiiu se d i s s imuler d a n s c© ca
binet, l 'as un mot n'a.vait ete échange en
tre eux. 

Dix minutes s'écoulèrent. Diane s'était 
fardée et maqui l lée selon le rite quand ou 
frappa de nouveau à la norte de sa lo?.-. 

Lawrence entra. U déposa s o n c h a p e a u 
eur un cuu i idon , vint baiser la m a i n do 
Diane, qui lui dit : « Bonsoir , mon a m i a 
e t S'CLSSIU 

LA, suivre! 

ii.HU

